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Lectures : 
Luc 19 : 

29 Or, quand il approcha de Bethphagé et de Béthanie, vers le mont dit des Oliviers, il envoya deux 
disciples 30 en leur disant : « Allez au village qui est en face ; en y entrant, vous trouverez un ânon attaché 
que personne n’a jamais monté. Détachez-le et amenez-le. 31 Et si quelqu’un vous demande : “Pourquoi le 
détachez-vous ?” vous répondrez : “Parce que le Seigneur en a besoin.” » 32 Les envoyés partirent et 
trouvèrent les choses comme Jésus leur avait dit. 33 Comme ils détachaient l’ânon, ses maîtres leur dirent : 
« Pourquoi détachez-vous cet ânon ? » 34 Ils répondirent : « Parce que le Seigneur en a besoin. » 35 Ils 
amenèrent alors la bête à Jésus, puis jetant sur elle leurs vêtements, ils firent monter Jésus ; 36 et à mesure 
qu’il avançait, ils étendaient leurs vêtements sur la route. 37 Déjà il approchait de la descente du mont des 
Oliviers, quand tous les disciples en masse, remplis de joie, se mirent à louer Dieu à pleine voix pour tous 
les miracles qu’ils avaient vus. 38 Ils disaient : « Béni soit celui qui vient, le roi, au nom du Seigneur ! 
Paix dans le ciel et gloire au plus haut des cieux ! » 

 
Philippiens 2 : 

1 S’il y a donc un appel en Christ, un encouragement dans l’amour, une communion dans l’Esprit, un élan 
d’affection et de compassion, 2alors comblez ma joie en vivant en plein accord. Ayez un même amour, un 
même cœur ; recherchez l’unité ; 3ne faites rien par rivalité, rien par gloriole, mais, avec humilité, 
considérez les autres comme supérieurs à vous. 4Que chacun ne regarde pas à soi seulement, mais aussi 
aux autres. 5Comportez-vous ainsi entre vous,  

comme on le fait en Jésus Christ : 
6 lui, qui est de condition divine, n’a pas considéré comme une proie à saisir d’être l’égal de 
Dieu. 
7 Mais il s’est dépouillé, prenant la condition de serviteur, devenant semblable aux hommes, 
et, reconnu à son aspect comme un homme, 
8 il s’est abaissé, devenant obéissant jusqu’à la mort, à la mort sur une croix. 
9 C’est pourquoi Dieu l’a souverainement élevé et lui a conféré le Nom qui est au-dessus de 
tout nom, 
10 afin qu’au nom de Jésus tout genou fléchisse, dans les cieux, sur la terre et sous la terre, 
11 et que toute langue confesse que le Seigneur, c’est Jésus Christ, à la gloire de Dieu le Père. 

12 Ainsi, mes bien-aimés, vous qui avez toujours été obéissants, soyez-le non seulement en ma présence, 
mais bien plus maintenant, en mon absence ; avec crainte et tremblement mettez en œuvre votre salut, 13 
car c’est Dieu qui fait en vous et le vouloir et le faire selon son dessein bienveillant. 
 

Cantiques : 
Psaume 22 : 1, 5, 6 « Mon Dieu, mon Dieu pourquoi m’abandonner »  
NCTC 188 : « Tu vins Jésus pour partager » 
NCTC 189 : « Splendeur et gloire sur la terre » 
 

Prédication : 
 
Les conséquences morales de Pâques 
Dans mes souvenirs d’enfance, j’ai conservé du dimanche des Rameaux une image joyeuse et festive. Je 
suis toujours surpris en lisant les passages proposés en lecture de ce qu’au lieu de s’en tenir à la liesse 
provoquée par l’entrée de Jésus à Jérusalem, ils nous fournissent l’intégralité du programme tragique de 
la semaine sainte. Plus étonnant encore est le choix de ce passage de l’épître aux Philippiens. Paul 
commence par des injonctions morales et conclut en affirmant qu’il s’agit, en se soumettant aux 
recommandations morales qu’il nous prodigue, de mettre en œuvre le salut offert en Jésus-Christ. 
Entre son introduction et sa conclusion, Paul insère ce que le changement de style littéraire permet 
d’identifier comme un hymne ou une confession de foi. Les derniers mots nous indiquent l’enjeu du drame 
de Pâques : la gloire de Dieu, sa réputation dans le monde.  
En quoi, après Pâques, sommes-nous responsables de la réputation de Dieu dans nos comportements ? 
Telle est la question que Paul nous adresse. 

  



 
La réputation de Dieu se joue à Pâques 
Paul nous livre une version inversée des histoires de Babel et d’Adam et Êve. La conversion de 
l’image de Dieu. Ce que nous dit l’hymne que Paul rappelle à la mémoire des Philippens. 

Adam et Êve et Babel inversés :  
Créés semblables à Dieu mais voulant être comme des dieux 
Dieu se fait semblable aux hommes et endosse la condition humaine 
Les hommes voulaient monter jusqu’au ciel, Dieu en descend non pour voir, mais 
pour être homme. 

Adam et Êve et Babel dépassés :  
Dieu endosse la condition humaine jusqu’à la mort pour nous mener au-delà 
De la désobéissance à l’allégeance : « que tout genoux fléchisse » 
Jésus, Christ et Seigneur. Le cri du cœur. 

Comment Dieu veut être connu 
Dieu donne à connaître et reconnaître tout de lui en Jésus 
D’un Dieu qui craint l’homme et le sanctionne à un Dieu qui offre sa foi 
L’Œuvre de Dieu en Jésus crucifié et ressuscité 

 
Incorporer l’Évangile : la réputation de Dieu se joue dans nos comportements 
La traduction de l’extraordinaire dans notre ordinaire 

Se comporter 
Penser, sentir, agir 
Le bon sens 
Spontanément et par habitude 

 
En vous comme en Jésus-Christ 

« En vous » personnel et « en vous » collectif 
L’embrayage entre le moteur Jésus et la communauté 
Le contraste entre l’élan initial et le résultat final 

 
Les règles de la civilité élémentaire 

La convivialité 
Le savoir-vivre 
Un minimum d’égoïsme nécessaire ? « Pas à soi seulement, mais aussi … » 

 
Entretenir et développer ce que Pâques a déjà accompli en nous 

Prendre la mesure de la force civilisatrice de l’Evangile 
Des valeurs remises en cause par l’esprit de compétition et l’excitation médiatique des 
sentiments de haine et de vengeance. 
Le minimum nécessaire pour une société qui fonctionne. 

 


